Ma princesse Neela

Voilà déjà 1 an que nous avons fait connaissance. Ce 25 Novembre 2008, je suis partie avec papa vers 1H30 du matin. Le travail était commencé mais ça ne progressait pas. Papa a voulu rentrer mais j’ai préféré accélérer le travail. Est ce que j’avais un pressentiment ?

Tu es née à 13H26. Tu avais exactement la même bouille que ta sœur. Pendant 5 minutes tu étais dans mes bras. Quand on t’a pris pour te mesurer et te peser, je n’aurais jamais imaginé que j’allais te reprendre dans mes bras que 24 heures plus tard.

Le monde s’est effondré. On t’emmène au CHU de Nantes. On nous explique ta malformation. 
En attendant l’opération, nous avons appris à faire connaissance. On te donnait le biberon et surtout on te faisait pleins de câlins. La veille de l’opération, je ne voulais pas te quitter. Je t’ai même dit que je ne voulais pas que tu te fasses opérer. J’avais tellement peur de l’opération, peur de ne pas te revoir. L’opération passée nous avons pleuré de soulagement même si rien était gagné. Plus les heures et les jours passaient et plus on avait confiance. Le samedi on nous dit que tu es hors de danger que demain tu seras extubée. Donc le dimanche je suis pressée de venir te voir et enfin de te prendre dans mes bras depuis l’opération. Mais voilà les complications arrivent et tu fais ta thrombophlébite. A ce moment précis on ne sait pas si tu vas t’en sortir.
Et toi tu t’es battue. Tu ne voulais pas rejoindre le jardin des étoiles, il y a déjà trop de monde là-bas. Le 11 décembre, jour de mon anniversaire tu respires toute seule. Une nouvelle vie commence …
Durant cette année, tu en as subi des examens. Tu te laisses faire. Tu es tellement courageuse. On me dit que je suis courageuse. Mais qui ne ferait pas ça pour son enfant ? Je veux le meilleur pour toi, quitte à mettre ma vie entre parenthèse. Je craque souvent dans la voiture en écoutant le même CD depuis 1 an. De toute façon ma vie n’est plus la même depuis ce 25 novembre 2008. Je me sens coupable d’avoir voulu un 2ème enfant, de te faire subir cette vie même si je sais qu’au fond de moi ce n’est pas de ma faute. J’arrive quand même à avoir des moments de bonheur quand tu me fais des sourires et quand je vois la complicité que tu as avec ta grande sœur Justine. Cette grande sœur, il ne faut pas l’oublier. Elle aussi me donne beaucoup de force. Elle est tellement pleine de vie. Je sais que je n’ai pas le droit de m’effondrer pour mes 2 filles.
Et maintenant que nous réserve l’avenir. Je vis au jour le jour car je ne sais pas comment sera demain. Tu as eu toutes les complications que tu pouvais avoir mais est ce que tu seras un jour guérie au niveau neurologique. Tu as tellement de médicaments. Au niveau développement tu vas sûrement progresser mais à ton rythme. Il y a peu de chance que tu marches. Au niveau de la vue je pense que tu aperçois des choses. Mais ce que l’on souhaite avec papa c’est que tu aies une vie heureuse et sans souffrance.

Je t’écris cette lettre car ça fait un moment que je voulais te dire ce que je ressens. Et peut être un jour, qui sait, tu arriveras à lire cette lettre.

Je t’aime ma princesse et je te souhaite un joyeux anniversaire.. 
Ta maman
